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qui déplaçaient pour nous le centre de l'autorité légitime.
La cession nous a fait échapper -à la révolution française et

à ses conséquences. Le crime du clergé, c'est être entré dans
le n.ouvement providentiel ! De ces crimes on peut en com-
mettre tous les jours.

Le clergé a toujours déploré les persécutions auxquelles on
a soumis nos pères, mais il ne pouvait prêcher qu'une résis-
tance constit tttionelle et conisciencieuse.

Il anua toujours assez le peuple pour travailler à l'empêcher
de tomber clans des maux pires que ceux qu'il subissait.

Plus tard,... le clergé fidèle à sa ligne de conduite suivit le parti
anglais dans les rangs du parti tory... Il na rien fait, sauf de rares
exceptidns... tant que la question politique était au jeu et qu'il s'a-
gissait de combattre ce parti qu'il avait toujours suivi, le parti anglais
et tory. >

Nous y voilà. Le clergé a trahi les canadiens parce qu'il
a généralement favorisé le parti anglais et tory. S'il avait
favorisé le parti libéral, il n'aurait jamais été traitre à la patrie,
il n'y aurait pas de légende à ce sujet, la majorité canadienne
française ne sérait pas dans l'erreur depuis 200 ans, et il serait
vrai de dire que le clergé a tout fait pour maintenir la natio-
ualité canadienne française ! ! On devine le reste.

Nous sortons ici du domaine historique pour entrer sur le
terrain politique. Abstenons-nous.

Il faut voir le bouquet.

" Voici cette année des fêtes qui se préparent : on va inaugurer le
monument Maisonneuve. Il y aura discours et réjouissances... Pas
d'évêques aux pieds de ce monument : Rien que des citoyens.

Voilà qui est superbe et surtout généreux.
Nous vous promettons, Messieurs, un triomphe éclatant.
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